
« Le front républicain 
mobilise moins les éledeurs » 
À combien votre dernier 
sondage évalue le taux 
d'abstention en Paca ? 
Dans un sondage du 21 
au 26 mai, on a demandé 
aux gens d'indiquer de o 
à 10 s'ils sont sûrs d'aller 
voter. Dix voulant dire 
qu'ils en sont tout à fait 
certains. 
À 8 ou à 9, ils 
commencent à hésiter, 
c'est donc probablement. 
On avait 33 % des gens 
qui mettaient la note 10. 
25 % qui mettaient 8-9. Ce 
qui veut dire qu'on était 
plutôt entre 40 et 45 % de 
gens qui pourraient aller 
voter en Provence-Alpes-. 
Côte-d'Azur. 

C'était comment en 
2015? 
La participation était 
légèrement supérieure au 
premier tour à la 
moyenne nationale : 52 % 
contre 50 %. Entre 
les deux tours, elle 
est montée de manière 
assez sensible, 
progressant 
de 8 points, comme au 
niveau national. 

peut-il encore 
fonctionner ? 
Il y a deux questions 
différentes : celle Glu front 
·républicain des états­
majors, qui devront,· 
dès dimanche 20 heures, 
répondre à des questions 
décisives : est-ce que je 
retire ma liste ou est-ce 
que je la fusionne ? Et il y 
a le front républicain 
dans les urnes. Est-ce que 
les électeurs se _ 
mobiliseront pour dire 
qu'ils sont opposés 
au RN ? S'ils ont voté à 
gauche au premier tour et 
si !a gauche se maintient, 
changeront-ils leur vote 
pour faire barrage au 
RN? 
Et si elle se retire, est-ce 
que tous les électeurs de 
gauche vont voter pour 
Renaud Muse!ier, ou_ est­
ce qu'une partie non 
négligeable va s'abstenir 
? 

Pourquoi un tel taux 
d'abstention en Paca ? 
Je ne dirai pas, à ce stade, 
qu'il y a un phénomène 
plus marqué en Paca 
qu'au niveau national, où 
la participation devrait 
tourner autour de 40 %, 
soit 60 % d'abstention, 
selon le dernier sondage 

C'était un sursaut face au 
FN, devenu RN ? 
Effectivement, l'entre­
deux-tours de 2015 en 
région Paca,avait été 
marquépar la C Cré1ectorat 

de droite 
aété 
déboussolé 
par l'accord 
LR•LREM" 

possibilité que Marion 
Maréchal-Le Pen gagne 
la région. Et on avait 
enregistré au niveau 
national, comme en 
région, une sur­
mobilisation. 
Les habitants de Paca 
avaient voté à 60 % au 
second tour. 

Et pour ces élections de 
2021? 
On sait que la perspective 
du front républicain 
contre le RN mobilise 
moins les électeurs, parce 
que le RN a réussi en 
partie sa stratégie de 
banalisation. 
Il est trop tôt pour dire ce 
qu'il se passera entre les 
deux tours. La question 
dé sera : est-ce que la 
liste de gauche menée 
par Jean-Laurent Félizia, 
si elle était distancée 
comme semblent 
l'indiquer les sondages 
pour le premier tour, se 
maintiendra ou non. 

Le front républicain 

Elabe publié ce matin. En 
Paca, fin mai, l'estimation 
de la participation était 
de 
40 à 45 % ; on verra si, 
dans 
les derniers jours de 
campagne, l'électorat 
s'est davantage mobilisé. 
Le taux d'abstention 
ne semble pas plus fort 
en Paca qu'au national 
dans les sondages. Donc 
il y a des èauses 
nationales. Par exemple, 
les jeunes 
votent très peu aux 
élections intermédiaires 
par rapport aux senjors. 
Dans les sondages jusqu'à 
présent, l'électorat 
de gauche - celui qui a 
voté Mélenchon aux • 

« Les jeunes votent très peu aux élections intermé­
diaires par rapport aux seniors », note Bernard Sana­
nès. (Photo d'archives AFP) 

législatives en 2017 - est 
le moins mobilisé. Entre 
les deux tours, cela peut 
être différent. 

Les régionales sont-elles 
particulièrement 
boudées? 
Il y a une méconnaissance 
des compétences des 
régions. La sécurité et 
l'immigration arrivent 
nettement en tête, 
avant les autres thèmes, 
alors que ce ne sont pas 
des compétences 
régionales. Il y a une 
nationalisation du 
scruUn. Les gens prêtent 
plus de pouvoir aux 
régions qu'elles n'en ont 
vraiment. Ensuite, le 
débat politique et les 
médias nationaux ont 
assez peu porté sur les 
régjonales. Et ça a une 
influence sur la 
mobilisation. Au-delà de 
ça, il y a une désaffection 
à l'égard de la politique 
qui pèse sur tous les 
scrutins et n'épargne que 
!a présidentielle. Un 
certain nombre 
d'électeurs considèrent 
par exemple que voter 
aux régionales ne change 
pas les choses. Enfin, il y a 
une mise 

à distance, certains diront 
un rejet, de la politique 
politicienne. 

Les élus de LREM sur la 
liste Renaud Muselier 
vont-ils entraîner des 
abstentions à droite ? 
Les dernières enquêtes 
publiées,dontcel~ 
d'Elabe, donnent plutôt le 
sentiment qtie la 
dynamique est pour 
Thierry Mariani. Parce 
que si Renaud Muselier 
récupère les électeurs 
qui, en 2017, avaient voté 
Macron, cela entraîne, en 
revanche, une fracture 
dans son électorat de 
droite. Quatre électeurs 
de droite sur dix de la 
présidentielle, qui iraient 
voter 
dimanche,pourraient se 
porter vers le RN. On 
verra dans les derniers 
jours si l'électorat de 
droite s'est remobilisé 
autour du président 
sortant. Pour l'instant, 
l'électorat de droite s'est 
montré plutôt déboussolé 
par le choix de cet accord 
au premier tour. 
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